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La sagesse du Nénuphar 

 

En juillet 2009, dans le cadre des Formations Esséniennes et du congrès d’été, Olivier 

Manitara donna un enseignement complet sur le nénuphar, en lien avec l’œil de Gabriel. 

 

Il enseigna notamment : « L’œil de Gabriel, c’est le nénuphar. Hâpy, le Dieu du Nil, celui qui a amené 

l’abondance et la prospérité à l’Égypte, est représenté avec un nénuphar sur la tête. Les Égyptiens disaient 

que le monde avait été créé par le nénuphar, car lorsque celui-ci s’est ouvert, le soleil en est sorti. Ils 

considéraient que l’homme aussi avait été créé par le nénuphar, car celui-ci s’ouvrait au départ en 4 pétales, 

qui étaient les 4 Divinités ayant engendré le monde : les 4 Archanges.  

De la même façon que le nénuphar crée le monde par le soleil, c’est notre œil qui crée le monde. Tu dois être 

conscient que ton monde est créé par ton œil. Si tu vois, tu vois, si tu es aveugle, tu vas dans le néant. Le 

néant, c’est l’enfer. C’est de l’enfer qu’est sorti le nénuphar.  

Le nénuphar est un symbole parfait des grands mystères. Gabriel te dit que si tu médites devant un lac 

pendant 21 jours, en te concentrant sur les 5 sens, tu développes l’œil, qui est le reflet de l’âme. C’est alors 

ton âme qui te parle et te montre les secrets du nénuphar, qui est ton œil.  

Le nénuphar dans la nature est l’équivalent de l’œil dans l’homme. Tu es un avec la Mère, c’est ton corps. Si 

tu as le cœur pur, l’œil pur, tu le vois, tu vois Dieu et le nénuphar te parle.  

Le processus de l’œil est un processus d’eau à l’intérieur de l’homme. Tout ce qui fait la vision n’est que du 

feu, de l’eau, de l’air et de la terre. En réalité, si ton œil est pur, tout ton corps sera dans la Lumière, car le 

corps tout entier suit l’œil.  

Le nénuphar est parfait parce qu’il est l’écriture des 4 corps : il y a en lui la terre qui est la vase, l’eau qu’il 

traverse, l’air quand il pose sur l’eau ses feuilles rondes pour capter le monde supérieur de la chaleur, des 

couleurs et des formes, puis il devient lui-même le feu, une flamme d’une beauté incroyable. Le mot « 

nénuphar » a donné « nymphe », c’est-à-dire un être de beauté. On a toujours comparé la beauté à la fleur 

de lotus, au nénuphar. 

 

En cet été 2009, Olivier Manitara demanda à l’Archange Gabriel l’autorisation de mettre des 

nénuphars dans son lac sacré. Voici la réponse qu’il reçut. 

Voir Psaume 109 de Gabriel 



 

L’être du Nénuphar transmit alors ce message aux Esséniens : 

Message du Nénuphar à la Nation Essénienne 

Ceux qui éveilleront leur conscience dans la réalité de la Nation Essénienne pourront maintenant 

s’approcher de la beauté et vivre avec elle. Ils pourront changer leur façon de regarder la vie et même 

acquérir un nouvel œil qui leur permettra de percevoir ce qui est beau en toute chose. L’œil est ce qui 

conduit et construit ta vie. Celui qui ne perçoit que la laideur avilit sa vie. L’homme ne doit bien sûr pas 

être idiot et masquer la laideur par une fausse beauté ou ne pas regarder celui qui se tient caché pour le 

faire trébucher. L’œil conduit et protège. 
 

Il ne faut certes pas se faire abuser, mais l’obstacle ne doit pas empêcher d’être en chemin vers la beauté du 

soleil, de l’air, de l’eau et de la terre. La perception de la beauté en toute chose éveille l’œil du nénuphar, 

qui permet de séparer le subtil du grossier. 

 

Si l’homme n’est pas avant tout fécondé par la beauté originelle de toute chose, il ne pourra jamais trouver 

le chemin révélant la véritable beauté. Cette beauté est un mystère suprême qui explique le sens de la vie et 

révèle la sagesse du chemin. 

 

Moi, le Nénuphar, je me mets en chemin avant d’avoir éveillé la fleur de mon œil. Lorsqu’enfin elle naît à la 

vie, je comprends le sens et la beauté du chemin. La fleur de mon œil n’est pas le but ultime de mon 

existence. Elle est la porte qui ouvre sur le monde de la splendeur. Je l’offre à la création et cela devient 

l’œil en tous les êtres. 

 

L’œil doit se tourner vers un monde sans frontières, au-delà des analyses, car dans le cas contraire, 

l’innocence et la pureté ne pourront plus vivre dans le monde des hommes. L’œil qui analyse doit révéler la 

beauté de ce qui est au-delà de toute analyse. 

 

En vous approchant de moi, percevez que je suis dans la splendeur, dans la grandeur et que rien de ce qui vit 

autour de moi n’est ignoré, oublié par mon regard, par ma naissance dans ce monde.  

 

Si vous vous approchez en cultivant cette attitude, vous pourrez réellement goûter une vie supérieure. Venez 

partager avec moi cette idée de la beauté et de la grandeur en toute chose. 

 

Tout est vivant bien au-delà de l’intellect des hommes. Tout est vivant dans l’œil qui contemple et 

s’émerveille. Il y a en l’homme une lumière aujourd’hui enténébrée par cette vision limitante du monde des 

hommes. Cette façon d’enfermer par le regard est cultivée, entretenue et envahit toutes les sphères 

d’existence de l’homme pour conduire le monde entier dans un esclavage et un enfermement. 

 

Il est vital pour lui-même - mais aussi pour tous les êtres - que l’homme retrouve la pureté, l’innocence, la 

vérité d’un monde supérieur. En vous approchant de moi à la source du Père Gabriel, rappelez-vous que je 

suis l’origine de votre œil, de ce qui voit en vous, en tous les mondes. 

 



Sachez que ce n’est pas l’homme qui sauvera le monde des hommes ; c’est le monde des hommes qui sauvera 

le monde supérieur sur la terre. Le monde supérieur existe en dehors de l’homme, mais si l’homme ne le voit 

plus, il s’éteindra en lui et finira par ne plus exister dans le monde de l’homme. Tout sera alors conduit dans 

les ténèbres et la fausse lumière. L’homme a été créé par une intelligence supérieure - dont je fais partie - 

afin de maintenir la flamme de cette intelligence allumée en lui pour la transmettre à la terre et lui ouvrir le 

chemin de la splendeur. Il n’y a pas d’autre chemin que la contemplation et l’émerveillement devant la 

perfection et la sagesse. 

 

En vous approchant de moi, en me regardant, en étant en compagnie de tous les êtres qui viennent se poser 

sur moi, peut-être qu’un langage, une compréhension nouvelle, une communion se feront entre vous et moi. 

Ce serait le bonheur de voir en vous le placenta du monde des hommes qui se détache et avorte, libérant 

votre futur pour faire de la place au placenta de la vie de notre Père Gabriel, celui qui donnera naissance à 

l’Homme nouveau dans ce monde. 

 

Certains hommes pourront peut-être s’étonner qu’une plante puisse tenir un tel discours. Comprenez que sur 

la terre chaque être a une fonction originelle qui peut continuer d’exister à travers les temps, si tant est que 

l’être ait l’intelligence et la détermination de demeurer fidèle et d’honorer sa tâche, sa mission, son être. 

Les hommes s’étonnent de la sagesse d’une plante parce qu’eux-mêmes ont abandonné leur intelligence. 

Tout dans la vie de l’homme intelligent lui parle de sagesse. Tout dans la vie de l’homme avide n’est que 

prétexte à s’avilir davantage. Les hommes d’aujourd’hui ne comprennent plus de telles évidences, car ils ont 

abandonné leurs traditions, désacralisé leur naissance et abandonné l’essence de leur être pour conquérir 

des mondes qui sont finalement illusoires. 

 

L’homme s’est dénaturé. Il a ainsi perdu la nature et le feu de son intelligence. Moi, le Nénuphar, je suis 

demeuré   fidèle à mon origine et ai porté ma fonction en étant associé à ces mystères divins. 

Je suis une tradition vivante à travers les temps et tous les peuples qui ont sauvegardé une parcelle de 

dignité et d’honneur m’ont toujours regardé comme l’incarnation d’un mystère lié à la naissance et à la 

beauté. Je suis cela et demeurerai ce que je suis. 

 

Le monde des hommes ne me conduira pas vers une destinée qui n’est pas en accord avec mon être, mon 

origine, ma nature et ma vie. Si l’homme veut retrouver sa propre intelligence, celle qui peut parler et 

comprendre toutes les intelligences dans tous les mondes, qu’il médite et accomplisse les actes de la noblesse 

afin de maintenir son être véritable, sa tradition sur la terre. Qu’il cesse de donner sa vie au monde qui 

dénature, avilit et dépossède les êtres de leur beauté. 

 

Aujourd’hui, la nature des hommes est de vendre leur vie et celle des autres au plus offrant, c’est-à-dire à 

celui qui paraît avoir le plus grand nombre de solutions aux problèmes qu’ils se sont inventés. Leur vie n’est 

plus digne. Elle est devenue une marchandise qui peut être achetée, louée, vendue. Sachez que je ne suis pas 

ainsi et que je resterai le Nénuphar, dans la dignité. 

 

Je suis l’être de la Tradition. Je suis l’écriture sacrée de la naissance et de l’émergence de la vie dans un 

autre monde. Aucune autre image ne pourra être posée sur moi. Si un tel malheur devait arriver, je fanerai et 

n’existerai plus. 

 



 

Les jours suivant la révélation de cette communication avec l’être du Nénuphar, Olivier 

Manitara donna plusieurs conférences magistrales sur l’enseignement contenu dans ce 

message. Il parla notamment du suicide collectif de nombreuses espèces qui à notre époque 

préfèrent disparaître plutôt que de tomber entre les griffes de l’homme moderne et de ses 

œuvres. Bien que l’homme considère cela comme une extinction des espèces, il s’agit en fait 

d’une disparition délibérée de ces dernières. 

 

 

Il dit enfin, en réponse à cette œuvre des Esséniens d’avoir planté des nénuphars dans le lac 

de Gabriel : 

 

 

Ensemble, les Esséniens font apparaître le monde divin à travers ces écritures que sont les 

arbres, les animaux, les plantes, les montagnes, la nature tout entière. Tout se met à leur 

parler parce qu’ils comprennent la manifestation du Divin en tous les mondes à travers l’eau 

du Père Gabriel.  

 

Il y a réellement une attraction qui veut que tu restes en bas dans le troupeau. Dans la 

parabole de Jésus, le berger aime tout son troupeau, mais préfère la brebis égarée parce 

qu’elle s’éloigne et qu’il veut la récupérer. Égare-toi, mais vers le haut. Alors un monde 

s’occupera de toi. Il faut sortir du monde si tu veux que l’œil se pose sur toi. Abandonne le 

monde de la décomposition et essaie de devenir une fleur de nénuphar. 

 

Si tu t’éveilles et que tu prends ta créativité en mains, tu peux faire quelque chose, et tu 

vivras avec ce que tu auras fait. C’est une illusion de penser que tu iras vers la Lumière 

uniquement parce que tu auras parlé de la Lumière. La vérité, c’est qu’il faut réellement faire 

une œuvre. La sagesse, ce n’est pas de partir dans des mondes illusoires, mais de faire 

quelque chose dans le monde terrestre, concret. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

Référence : Le livre Secret des Mages Esséniens 

 

 

Certains hommes pourront peut-être s’étonner qu’une plante puisse tenir un tel discours. Comprenez que sur 

la terre, chaque être a une fonction originelle qui peut continuer d’exister à travers les temps, si tant est que 

l’être ait l’intelligence et la détermination de demeurer fidèle et d’honorer sa tâche, sa mission, son être. 

Les hommes s’étonnent de la sagesse d’une plante parce qu’eux-mêmes ont abandonné leur intelligence. 

Tout dans la vie de l’homme intelligent lui parle de sagesse. Tout dans la vie de l’homme avide n’est que 

prétexte à s’avilir d’avantage. Les hommes d’aujourd’hui ne comprennent plus de telles évidences car ils ont 

abandonné leurs traditions, désacralisé leur naissance et abandonné l’essence de leur être pour conquérir des 

mondes qui sont finalement illusoires. 

 

L’homme s’est dénaturé. Il a ainsi perdu la nature et le feu de son intelligence. Moi, le Nénuphar, je suis 

demeuré fidèle à mon origine et ai porté ma fonction en étant associé à ces mystères divins. 

Je suis une Tradition vivante à travers les temps et tous les peuples qui ont sauvegardé une parcelle de dignité 

et d’honneur m’ont toujours regardé comme l’incarnation d’un mystère lié à la naissance et à la beauté. Je 

suis cela et demeurerai ce que je suis. 

 

Le monde des hommes ne me conduira pas vers une destinée qui n’est pas en accord avec mon être, 

mon origine, ma nature et ma vie. 

 

Si l’homme veut retrouver sa propre intelligence, celle qui peut parler et comprendre toutes les intelligences 

dans tous les mondes, qu’il médite et accomplisse les actes de la noblesse afin de maintenir son être véritable, 

sa Tradition sur la terre. Qu’il cesse de donner sa vie au monde qui dénature, avilit et dépossède les êtres de 

leur beauté. 

 

Aujourd’hui, la nature des hommes est de vendre leur vie et celle des autres au plus offrant c’est-à-dire à 

celui qui paraît avoir le plus grand nombre de solutions aux problèmes qu’ils se sont inventés. Leur vie n’est 

plus digne. Elle est devenue une marchandise qui peut être achetée, louée, vendue. Sachez que je ne suis pas 

ainsi et que je resterai le Nénuphar, dans la dignité. 

 

Je suis l’être de la Tradition. Je suis l’écriture sacrée de la naissance et de l’émergence de la vie dans un autre 

monde. Aucune autre image ne pourra être posée sur moi. Si un tel malheur devait arriver, je fanerai et 

n’existerai plus. 

 

Pour les Esséniens, le Nénuphar est l’origine de l’œil. Si les hommes, les animaux, les poissons, les insectes 

ont des yeux, c’est parce que le Nénuphar existe. Il était l’œil à l’origine et il est l’origine de l’œil en toi. 

Il faut penser le Nénuphar avec le cœur. Penser avec le cœur, ce n’est pas se faire du bien à soi en ayant des 

petites émotions, c’est être avec les Anges, dans la gratitude : l’Ange de la Gratitude dans le cœur, la force de 

la gratitude dans le ventre, l’acte de la gratitude dans les mains, les pieds, les yeux. Ainsi, tu penses au 

Nénuphar jusqu’à avoir l’intelligence de ce qu’il est. C’est le chemin d’une compréhension des mystères de 

la vie. 



L’homme croit qu’il a des yeux, pourtant, le Christ lui-même a dit : « Laissez-les : ce sont des aveugles qui 

guident des aveugles ! Or si un aveugle guide un aveugle, tous les deux tomberont dans un trou. » (Matthieu 

15:14) S’ils sont aveugles, c’est qu’ils ont perdu le Nénuphar en route, ils sont tombés dans l’ignorance, la 

vraie, celle qui ferme le cœur, les sens, les centres à l’intérieur de l’homme.  

 

En mettant des nénuphars dans le lac de Gabriel, les Esséniens ont posé un acte concret qui va permettre au 

Nénuphar d’établir un lien avec eux. Ces quelques nénuphars deviendront des jardins où les pensées seront 

vivantes, où tout sera vivant, où tout va s’animer pour éveiller dans la beauté les êtres qui viendront y méditer 

et leur permettre d’entrer dans la splendeur d’un autre monde. 

 

C’est ce que dit le Nénuphar : on ne sait pas ce que c’est que de vivre dans la beauté, c’est vraiment un autre 

monde qu’on a perdu.  

Nous sommes en réalité les enfants du Nénuphar. Puissante est cette parole de saint Jean qui dit : « Si 

quelqu'un dit : ‘‘J'aime Dieu’’ et qu'il déteste son frère, c'est un menteur : celui qui n'aime pas son frère, qu'il 

voit, ne saurait aimer le Dieu qu'il ne voit pas. » (1 Jean 4:20) Si tu ne vois pas Dieu dans le Nénuphar, c’est 

que ton cœur n’est pas pur. Si ton cœur est pur, tu y verras Dieu. 

Une biche peut te montrer Dieu si tu te tiens dans l’humilité. Dans le regard de la biche, tu peux te voir toi-

même dans ton innocence perdue, dans la simplicité et la pureté qu’on t’a volées parce que tu as laissé faire.  

Tu dois changer ton œil pour regarder ce qui est beau en toute chose et ne pas enfermer les êtres dans la 

laideur par le mauvais œil. Si tu arrives à regarder en l’autre ce qui est beau, même à travers sa chute, et si tu 

as la sagesse de le comprendre, tout le monde sera guéri et personne ne sera rejeté. C’est la beauté vers 

laquelle le Nénuphar t’invite à te diriger.  

Le Mage doit d’abord laisser son œil être fécondé par la beauté de toute chose pour être capable de séparer ce 

qui est subtil de ce qui est grossier et reconnaître la vraie beauté. L’œil est l’unique porte d’entrée : seul ce 

que tu vois existe pour toi et peut pénétrer en toi. 

À force de ne plus regarder le monde supérieur, les hommes vont finir par l’éteindre non seulement en eux 

mais dans le monde entier. L’homme se tient à la jonction du monde supérieur et du monde inférieur sur la 

terre. Tout dépend de lui et de lui seul, de son œil, de ce vers quoi il se tourne, de la source qu’il fait entrer 

dans sa vie.  

Si l’homme n’a pas les organes, le monde supérieur ne pourra même pas le toucher. Tu dois avoir des yeux et 

les ouvrir. Le monde supérieur sauvera le monde des hommes si l’homme ouvre son œil, sinon, le monde 

supérieur ne peut entrer.  

 

Cette alliance que les Esséniens ont faite avec le Nénuphar, ils l’ont faite aussi avec l’Érable, qui est 

l’égrégore du peuple du Québec, avec la Biche à l’aura bleue, avec l’Ours à la patte levée, avec la Chouette 

blanche et avec l’Oiseau blanc dans la tornade, qui sont leurs quatre animaux totems1. Il y a un savoir, une 

intelligence, une noblesse dans le peuple des animaux et dans celui des végétaux. C’est là une vision 

fraternelle et respectueuse de la vie. Même s’ils sont différents de toi, ces êtres ont quand même un chemin 

vers le Père.  

Se poser sur la Mère, c’est se poser sur la bonté et sur la gratitude. Marche sur la terre, respire, détends-toi et 

goûte l’amour et la bonté de la Mère. Sens sa douceur maternelle comme si elle te prenait dans ses bras. Si tu 

es dans la gratitude, tu vivras des extases et des ravissements. 

 

 



 

LE CHEMIN DE LA BEAUTÉ 

 

Dans son message, le Nénuphar révèle des choses incroyables. Il dit que ce sont les hommes 

qui créent leur ciel. Le Père Gabriel a dit que les hommes étaient en train d’éteindre sa 

présence dans leur ciel, et que, bientôt, il ne pourrait plus s’approcher d’eux.  

Le Nénuphar t’indique le chemin. Son message est que l’homme doit faire vivre le monde 

supérieur en lui pour que la terre soit dans la Lumière. Regarde avec le cœur et tu verras la 

beauté de la Sagesse essénienne qui voit le monde d’une autre façon. Le monde des hommes 

a oublié le Verbe des origines, quand tout nous parlait et que nous pouvions parler avec tous 

les êtres.  

Tout est inscrit dans l’eau autour de toi, rien ne peut être caché. Le Christ a dit : « Tout ce qui 

est caché sera montré. » Les hommes se cachent parce qu’ils ont honte. Ils se cachent derrière 

leurs télévisions, leurs journaux, derrière leur science, leur éducation, leurs diplômes, derrière 

plein de masques pour ne pas regarder le nénuphar, la forêt, pour ne pas regarder la biche 

dans les yeux et affronter le regard de leurs enfants et se voir tels qu’ils sont.  

Tu ne dois pas regarder le monde pour le transformer. La fleur n’essaie pas de transformer le 

fumier : elle apparaît dans son être originel. Le Nénuphar n’essaie pas d’enseigner au monde 

pour le corriger : il ne fait que montrer qui il est. Il est l’origine de l’œil et de la vision. Ainsi, 

il embellit le monde et l’emmène avec lui dans les mondes supérieurs.  

Tu dois marcher vers la beauté. C’est un chemin subtil et délicat. C’est le chemin 

d’intelligence d’allumer le feu à l’intérieur de soi. 

 

 

 


